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1 no-nt lPaccueil éi lu était réservé, Les ècu-
& le Pambassa anglisie n'avaient rien de

pr etable à lui offrir, et le ministëre des affaires

I usères e4parfaitement étranger à l·cquital.
Sa scIntie se voyait done réduite aux chevaux

de lou"i, et qui érait une fâcheuse ressource pour
un écuyer til : Ue lui. lleureusement que dans

cette e.strëniuió le 1ockey-club est venu à son e-
cours. Les deux chevaux mis Aà sa dispoUiiîuon
sont les plus beaux,.I ls plus fringnL les plus ai-

'li,. leIs mieux choiis parmi toue ceux que notre

aristecratit! cav.dliere seétait e epres-ëe denvoer
,u contcurs. Voilà certes un procéd plein du de-
licatesse et de bon luÙt, et de plus. <eet uie ussez
bonne leCon Pur le jockey-elcb de Luudres qui
a jamais el de steimrblable0 idées, qui niajimais

efert le moindre poecy aux illu..tres êtrînmres, er-
rans et démiioiltés dan[s la capitale de et Grande-
lretane. tInclinez-vouus don. gentlemen d'outre-
Manche'. et cuveneiz que* .os éves de Paris sont
vus iaaitrese en .quelue chouse.

EUGENE GUINOT ( Diltutc ni..).

MONTREAL, 5 N, NW
La Malle du 19 Mai.

ARR!IVEE Dr.: L'llTlBEliNIA.

L'arrivée de l Ifiberaiî ue u aporte des nieuvelles
Eurmîpe d ieu jours plus tar ¡ue culer ven-s

par l rrct B tra hi ue nus iaons donniuîés diSis
tontte deilier numéro.

L %ou m n tis, nus dit l'EuIroyn
Times, a coipiletté ds arranemets, ain d'avoir
a Paven1ir in Steumler ex îcX de L airp u Nu-
York alternativent avec celui qui esut dijl e -

h ;e a 'I , de sorte rue nous aurius des e -
lai .1îl'ro.., chaque:maine. Ur d iteis h•'
11u1 ituportiants( ue dl ntneut les jonneutixtI, et,
,rîuit :ritmdeparle l'ilernia,, gpi l, Sie.

imrer de iuerre le TerrNic. doit étre expédié dans le
cur. de ju i àP>ràgon, ave' in cartement
d'artlerte et de barae de iuerre. '2 atnilleurs, 2
bombardi.rs. 2 capomius et 22 rg,'nis. sous le.
, smind nrt du ('at. lllwoodet que 300
Unime' (r.rutilort) dloivent c'tie envoyés le suuit

ail Ieit'deination.
rîmpî''n .gnérale uenA eterre et favo:a-

lie a la pmi, . o'lut e me la désire. Lii d
jLh. utNielrduis la d h:ii des lord-, a fait ti
d'usti sr la ue'tion de l'Orég'n. tout-ài-fit pa-
retge:. Sir loero Peel en ia fit anant dans

ia ribwibre L'e,. Il faut espérer, toit dit h..
.a:ninib 1:o -ui' l'ajust.mniti iiamiable de cele
qîe,.uon i' sera que le pîrèlude du plus étroites et

itnl' n.lition iavec cette r:iie rélmlile.
: h''. un, leS autre. et cuagr

.zriculure :inéricraine. aliii qu'ils icourat h.
n.n îri'ure. britaiiques, et ljatmai, nou l'esp-
rîs enov're les i t'onnrtes angl:i e' et mri-

e ren s.'r criironti ur im chi:uip riie bataille'.

l i marci's dl Lomiides senti trmesr. .. * ltan-
ta:ii deh îldernire smiIiin out ét f.avUtblers
et maaats

Lo N rouge du Canaia e.tî a 7. 91. 1 Ps. id.
I.: !ei rr ii. 1io. 21s. à il,. d.
Les pris par quarter du. s. C .ls.
liiederouvcari uentiFrance. clebambn-ssont

vccupées de chemins le fer.et d'eIntiprisv's indus-
itriilis et i nimîrciles.

On parle beaucoup dasIle mornde politique et
financier uni iiemprunt cinracié par le plrinte
(zariorky, ar noit ile la Poli i et nuIs la u-
veiniiice d'un comité fr:inçais. Leo dru ilar-
couit n'a seraitI li pré'ideti. Toitits les Soiitmité,1
n sou. Il s'agit, dit-on, d'un1 emprunt île i(!.% r

sii.i.iuss.
Nill aronns s rtr lî e pors, crnîne [ouvrilt les

intéressier, les pilntion1is deI la Iprs'se franiiçaiis.e sur
les qu estions du jour. ls ttirouveronii île singu-
leres Choses sur les destiinées du Cariada.

0PINION DE LA PRESSE FRANCAISE
Si'R LES QUESTIONS DU MENIQUE.

(Led si15tun I i .5 .1id.)
L.ES f'LTATS-UN1ST, ElT LE 1M ENIQ 'E.

Le, nouvelles appe.tite' par le .Vrr-Fork ne
lint que jusi'au 19i avril r:lls sot donc posit-

rieure> d'un jOuîr .1 (]nJ i le, qui -mot vI-
uIet'î ptr la oiut' u IlrteI ; misn: I "ltil ii b.'e.-

'21 ires pour re! 'r la de iti i. 'OréoIn
b(r je planlr'îaîl i. i La u l i ireaujourdiiii
('est la ~'i:rrr 'avec le N M itp:. Irsoeiiiii i
dlOute qule le, limllili:ùs n'aient déjL connneneot'
sur i 1 et sur tier.

P.r i' ai pilié ml l rel'm in :' " l 'est
lai, i ni,di-il, c'..î au conres qui Va ,e réurir
it'aprpatrit.tini le iLroit IlAéeaicilat urtlI mais

out ame'rneent ial droit dlie tepiussr la force
Pr lat fore. er siii otuniattagnsl nous non

.lindrone iiouitraici'e.'' I r.se i se ilc!t-demander
et! que les Mexienitis conidér'ii comneineri at-
taqpe. Le Texas cléaititilépentlirii Le fait et le
.riI ; il luii a convenir le s'iiiniexei à l'Union Amié-
neaine, et lAnglecrr' et la France ont déjà lion-
,é les ordies aileurs ageis pot qtue le Texas fut
coisidéré comme faisan t partie des Etats-Unis.

Donc, s'il s'agirt Ie 'occupaitionii dii nouvel kIot
r les troipes le l'Union, c'est une querelle lants

aquelle les ouvereinens eumpéens ne sauraient
itnteenir, le fait étant eenfonne au droit qu'ils

avaieit préeédemnient reconnu. La difliculté di-
?lmatique ne saurait naitre que des incidens de
a guerre ;mais ce inrcidens peuvent être loim-

breux et tiouis eager, u la suite île l'A nleterre,
dans une voie faCile a nos plus chers inttérêts.

le amêricains désirent s'emparer de la Cnli-
fornie, s'a-surer deL la rade et du port de San-Fer-
no. nqui leur donneraient la plus belle et la plus
fre' losition sur POcéan Pacifique. Les provinces
mteuiciaites it nord, fatiguées de Ylimpiisran'e du
POuvemenent cediral, tendeit oîtoute sni -

.r;ds l'émancipation à l'annexion aux Etats-
nis, il n'y aqu'un pas.L.ingleterr voit le danger qui la menace. de ce, et tous ses efforts tendent à entrainer la

France dans une intervention qui, sous prétexte le
maintenir l'équilibre polaique ent Amérique. aurait
pour résultat d'afflernir la puisîsmece de la Grande-
Bretagne ; car une fois, eu effet, que la France
aura posò le prircipe le l'intervention peur le satu
quo ternto ria, elle sera amenée par la logique à
inLaitenir les atglais dans la po luessiund lCana-
da et de toutes leurs colonies sur l continent ané-
ricain. Voilà àquel!e fin aboutit la grande poli-
tique le M. Guizot.

D l'autre côté du l'Atlantique on va facilement
aux exîtrênes. et les américains disent que la rade
de la Vera-ruz a déja Vu, peut-être leur flottu écra-
sée surs l'elfort combiné les escadres de Ftirice et
dt'Anleterre. Ce sera. lisient-ils. unti nouveau Kaura-
rin. Les choses, Dieu tlMerci, ie seu passeront point
de la sorte: les Anglais priteront de l'argent aux
Mexicains; ils leur foirmront, au besoin, des ar-
mas, les muniiitions, Ies plans de ca:np.rnres ; ils

s'arra.mgerutont pour qie le contilit ne soit pas tenni-
ré à Pl'èpetine ou l iléionciation du traité d'occu-
pation nnto de l'Orég'inr tobligera de donner une
solution a celle question.

C'et le'nteieiuit, aec précaution, que l'Angle-
terre cherchera à engager notre canmet dans la
latte. Il fmrt tromper la France. et ce n'est pas
chose facile quand n. s'attaqtlu à ses setntiuels.
Nous ie croya:as donc pas à une brusque iitierven-
tion par les armes ; c'est par des parrles que se
liera M. Guizot;t les actres viendront plus ani,
comme coniséuetnces ilde ces pa-irotles dont on auna
d'abardniltrét portée. La France donnerait d(ei
milliti par cnitain' paur a..snrer sa puissance
navalie.M. fGizot,i le systèmr puvait recevoir
tous s. veloppemraeis. einpl.ierait nus vaisseaux
a ir.'- 'r iotre Seul allié mraritimîe

La t Fie', nuris 'espron. ie sera pas dupe île
* ti iuintelligente et délovale; elle ie sui-
vi rti p juhllau boui ce déIlIora-ble ministère qui

%,-:h! i n-u tut expre poliur montrer jusqu'ou un
ptiti ta mîvernement peut rîbaisser une grande
ti.rt rua.

uIs Ire,, té Mini 1826

Ln. lcussion du Corni Bi" a été enfin terminée à la
chare des comne. La chambre et eintrée rn séance

à l t. les tI s ont dur ju.pi' 4 îheure», ce Ia.
tin. L.a iaîjrité en faieur du minist'rere a été plus cuin-
sidérableq que dan tes épreuves p rcdentes ; sici le ré-
suttat du serutis :

En 'faiur de la triienme lecture. 327, contre 29.
M ajourité .............................. . 98.

La Session Legislative.

L..s travaux i cet le choses p:rleieutaire', tont
leur train. On ntre sait pas exactement le jour
d n prorogtiotimn. mais, ce ira la r'iaine lire-
caimin î.danis toirs le cas. Les derniers iriomt-
pihs de l'ippoîitoritiîui it lînîtut rune reactioni fr-
îrtb111e r s l's canes miiitéries, et beaucoup

d'elft lais le tbllir;c les thonns le lones les
truraiiz's qui ont à cvuu les intiorêts du pays,
ro:It tas le tilies les hfu tes d cabinet; les

inembres ie îpposton ont décidémentgarignue
itaiucoup ie terrain durniit cette sssion ; leur
attituie' fere ci étnergiqic. la manière digne et
ciliti, franche et loyule, avec laquelle ils ont
pr1 ctdC au allaires, a lait une heureuse im-
prefneii suri l'upIlciu publique. Tout cela nous
prouve ' qu la majorité n'est pas une 'orce pure-
inît nt ttiéiijriq, ilue hi'', les députés n' sroit pas
des chilîhrns, et qu'un ninistèr cn'a pas nécessai-
r'ireit gain iletcause quand il se trouve rvoir
nie la niac evu' dt siufflrages. Non,I la
iijori: est un titre qui fait flicprvisoir'ment,
ai ' îun titre qui pu treIl amn a. l y a des

titres insul'iutt, il y a des titres faux, il y a eis
tare' achetés, usurps. voléc.

Qiandi lrndonc' nous énumeroniis les fauirtes, les
erreurs, les lhc'ités et les éciers du minitre,
et qu'il nous répond : J'ai laitmjorité !' tut

tpas dit comme il le croit. A u contraire. à
lhecurequ'l ieslan'jorit p e nae t

P+ ynt.habile et sn.ee, l'rppoilion conis-
ttiotielle a si bien t'ii qu'on comprend enfin
qui inorîruption, l'iniiqtrin et la calomnie rie

lutni aire
.\b:rdi l' Comité cr 'de rédigerr nitre -drresse

à la Ilulirre lui d lendarnu e rési-iiic tinns
les ta lu posge dans les coivs A Iglaies I'
l'Amiiérqi duitaNordùCtait son rapport;l'adresse
est dioptée.

l. 'onsieil heislti'envoyn uni itessnge à la
ebamr'.anneani son concours aux bills iicor-

rat l l iri e ides Ilair'/ndçet le Chemin
de r ' lnral à Lachine.

.1uli a ichat.ibre s'occupait de subisides; sur
leImî acordantt £500 tiu ige Mcil.--M.
l tilhi' lit tinuiut qui' Cctt' ommeîni' fuit 'ile-
mert 'lii-ée entre) l' Collèc \cGill et

liteM .\lNrine Canadiennev.--A pròs quelue dis-
ev vitla dv-o 2 ote27 ; Il- président

D ut n I lnosonanr:s 3l1N. 1l0 cisi.,
Lu"os'raar.r MInAt I.

Ilir soir les emnbcres dei l'opposition parle-
itntuaire, oint donné nir diner à leurs chefs. ln
grandll numbr' e teitoyens s'éitn'ieit joinits à eux,
alin i' téouninerair aux Honorables Messieurs les
senttimtrîtu ld'estime et le vives sympathies qu'ils

init inspirésl non seulement à leurs partisants
dans la chambre, mais à tous leurs amis hors de
la chambre. La dvtonstrntioni étit magnifique
et digne le l'cîccssiin. 125 personnes ont pris
place aut epclenditde bainquet préparé par l.
Doicgana, dans soin nouvel llotel de la rure
Notre-Dame.

Jamues Lesli écr. . P. P. présidait, avant à sa
droitel'hon. L. Il. LaFontaiwn, et isa griuche l'on.
Robert Baldwin. Le Dr. leaubien et J. E. MilIls
écru. a:risaient comme icu-président.

Le diner ft servi avec un ixe et une abondance
qui font égaaement honneur à M. Donetgana, et
rur une afraire improvisée, tout fut satisfaisant ;
es mots les phis recherchés, les meilleurs vins,

les raretés dIe la saisont, rie n'y manquait.
- Quand la nappo fut enlevée, Jeprésident pumpo.
sa une série de ta s, qi furcent accompagnées
d quelques excellents discours. On but avec et-
inousiasme à la Reine la Famille Royde et le prinac

Aber't, l'Armée c la Marine'anglea, ret. ete.
A la santé deI "défenseurs dus libertés po-

pulaires, MM31. La Fontaine, Baldwin et Marin,"
un tonnerre d'a ppladilidgem ente régna pendant

quAlques minutes danle la alie. M. Baldwin se
leva pour répondre et répondit dans un discours
très éloquent. Le toast, qui. suivait fut: ' Le
peuple os'verain." M. Motin ft à ce toast la
plus brillante iinproevioti, que nous ayons en-
tendue de longtemps. A la .troisiène tané.:
" La glorieuse iinorité parlementaire," M. La
Fontaine se leva ;sro tdiscourt'fut vivement ap-
plaudi et très approprié à la belle position qu'oc-
cupe aujourd'hui l'opposition dans la chambre et
dans le pays. ". La libertè civile et mligieie,"
fut la sant qui stiv. On appela M. Ciat-
veau, q(lui ireioiça, connue hil le fait toujours,
des luaroles éloquentes. nddrables, par le fontd
et par la forin, qui furent continuellement inter-
romîpiies par de très vifs applaudissements.

Parmii les autres santé$ nous lie devor poas
oublier Illa mémoire île M. IBtirdaig," cet
inflexible champion des libertés populaires, cet,
homme gue ses contemporains surnonmmnaient
le dernier rontin ; le Dr. Nelson qui la propo-
sa l'accompagna de paroles pleines de beaux
sentiments patriotiques. et de lbeaiux souvenirs
nationaux, qui furent lien goûtes de ln réunini.

Somme toute, le dine'r d'hier soir a été agré-
alle et interes'ant, a augmenté pnrmi toutes les
psacrionnes prscinites les sentinients d'admiration,
d'estime et lie recounilsace quve ous avons
pour nos membres de l'opposition, de fraternité
qui regneit entre tous les comnipariItes le quel-
que localité qu'ils soient. d'espoiances pour le
triomrplhe' e la cause populaire, que nous avons
tots à e.ur.

Nous devons savoir gréi ros évtiues le l'at-
titude t'rne t énergitine qu'ils prenunent dans
Pa*lîhire dis biens des Jésurites, et nots espérons
que Soni Excellence fera droit o leur~requête.

L' manque le place nous empêche aujour-
hliai id'accompagner ce ilumnrîtent des considé-

rations qu'il mérite. Ce sera pour notre pro-
ct1aii numiéro.

. Son Er'c/lreir/e Licrleniant Gnérl, comte
de Ciitheir Gour'cieui - Gne rat,cele. te. tc.

quil ITAiF P . AveTnEie. 1.3

Nous n's arIleveques et iv uie, thi iers et
sounsig!nés prenons la liberte dexpurimrer resec-
tueruienutt a uotrie excellene la pI rtiîdonîa aliction
qute uinus avons orrouvée nv ilappreinurit la Iètelrmi-
nation prise récemitient par 'a.emblée législaive
sur la npropsition des nembres de votn. conseil
exéctif, psar l'apnproplriationu îles birtns de.' juieiiv's,
u sIjt esqul noirst avioens cru biPhuieur dè fair'

peu île rîemrups uiparavant à la légiliture, nos justes

Nius sounimes intinement cnvainrus que nous
nuanuel'rions àl mànoire conscienco commlrte là noire
devoir envers le pays, sIi nouts n'éleionis pas la
voix raits uns occasion d'une telle iuimatance, et
si irnous parîissiiins apprtiinver par noire silence,
cire meure qui aftecte d'urnemanière si trave les
inérêis rt'"Suje's catholiques de Sa litje.sté ci
eenil provmne.

*' poturqiioii nous prions humblement voile
e'llence d voir'blin Il l alis satctionner nni

lill qui utirait à elet la r'.îehrion cntre laquello
tois pretu irs lu liberté d' rita1 m dr. er t d'ail-
h-urs t r!nontré Ians 'ass blée léi :ire utte
trs for eîition.

E. 1Iaigna:itS r'ndreà autre prir', votre ex-
cî'llence uimiettra un Iesure îe pouvoir nrter
nos rei seuntatîions jusqui'aun pied du tròne de Sa

Nous saiciule nr circontatirc pour assrr
veil ,' lce de noitre profondT respect et le
notresiic're attachement pour le gonuvernterneit
le' S'i Mujesté, ainsi que pIour la personneu du voire
excellenrice.
(Sigté,) I J(, Archer. île QIubec,

t . I îlv. de MoNitinéal,

I P. P. Iv-. de Sidymei-CoLadjuteur do
tiuebec.

t J. C. Iv. dte ilartyropolis Coadjuteur
de Montréal.

Correspondance.
(Pur /la PRc Caniuiünnc.)

Ni. L'utrri:na.-'--n événrineit estritlinaire,
huineuï mnc e à à uMoi nil, de mninoitr d'hmIeun, a
passé inr.petçu. Je ieux parler uichaltrinutement
îLe sipéieur .anti irnaire d Meitrat. Vi'eline
dos intrigues et lys prvent iuion, M. Quilier, supi-
rieurdpuirs 15 auns.vu ti évier les disttiols do-

eititiques et les maux qui en sontin;pa:urabNes, a
doIiné sa démnission, et NI. Pierre Bfillaudell a été
éli pour le tremle placer. Qa'lques jouirnaux ortt ait
mntionl îe u lait. mais ave eîitîîîît de floideur
que S'il 'aisai de la chse li plus imilcfrnt'.

Erufant du sot1, anach t tiroirmlon pays nelaux bien-
faitients de inu pas, qur'il mt1u0 "i purmis dî faire
entendre inuins la voix d la ruon'ts:me.

Q etti'l est hone ctl hnin111 que u-it force de dorn-

ner sa dmii.sion ? C'est ce'lui qui a invaill éle-
punis 210 ans iipourle sé'miinaite, pouur la vile, ponr
le Iliocèse de Mnréal. C'est celui qui a tTermi lis
droits cntîeSIétdi stmiire. et procur à celle
ville tant d'éabliemetins iles. (ie Ils, qu

j io sezI Iurit inappriiable île vi. reimrlîner dis
haes seigneuriah inarre m itlu comniua-

ion enrnrgent, quni le devez-vouis -Pa uvrs, qui
êies assurés le trouver aiu sminariie des ni'ourceS
abonlantes contre l'irudigence, à qui le devez-vous ?
-jeunes lévites, esipence dtui sanctuaire, à qui
lcvez-vous ccliv éduiratio eccléiavstiqie qIue vous
recve. ausinirt ?-Prvtres, qui venezeaque
nntir re'trn.muptr vos iAmtes da]lnis la retrait', par la
iéditation dIe vos rcvoirs, à qlui le d eve-vu ?-
EIt Vous innombrables enfans qui naerez gratuile-
ment en tant d'ecoles le bienfait île l'duetin, trop
jeunes encore pour comreindre Cie !bienfait, un jour
vous saurez le tiom de votre bienfiiteir.

Avez-vous vu, M. l'éditeur, danîs ta rue Coté 't
la rire 'Vitrée ces blitimceints imposants? -La isont
dies matîtres detinués à formner à la religion et élever
pour la patrie cette class d'enfans si souveut dé-
laissée; là, se ferment les maitres i sans rien
coûter ià la province, irmnt répandre partout le bien-
fait de l'éducation. Déjà Québec et les Troi-i-Ri-
vières en ressentent les fruits. Detcenlî'z au fau-
bourg Ste.-Ma.îriu', passez la rue de lea Visitation,
pouez jusques à le terre Logan, quelles bâtisses !
Co sot des écoles.-Eh bien, l'homme qui a créé
tant d'établissemonts, reçoit pour récomp'.uns Pl'ex-
clusion do.sa place. Est-ce donc ainsi gin'on rî-
conalit en Canada les servicea et le mérite ! Un

'eu de ses confrères l'accompagne au vaisseau où lMIAR1IAGES.
il doit s'embarquer pour vo)-age. Ah I du .moins,I En cette vUle, le 3, par le réd. M. Adamson, Vm.
celui-là est iu canadien, un ami fidèle. Hlwitson, écyer, dép. as. coniiasaire général, à E11.

Il ya plus. M. l'éditeur, sa preésenes seule parla sabeth, flle de Wm. P. Patrick, écuyer, député gret-
trop laut, Elle rappèle e qu'il a fruit, ce qu'il ler de laellmbed aembld Msire ra-
pouvait, ce qu'il voulait faire pour le pays. On e M chan lae, a 2 dteen , J-
veut l'éloigner. Que feriti-il ici? dit-on. il se- veut, M. Mie! aire, Ida o'oebla
rait dans une fause posilion. Quoi ! le bienfai-

teur lu sérinaire, dle la ville, du diocèse, serait ici D1CÈS
dans uno fausse position I Il serait danii une ofusse En ette ville, aI l'lunpital, mardile 2juin, Deaisealleration au nilieu( le ses confrères, dont il tI assurO ilarie-Anne Gauderi rde 34 ans, tlle de feu Amsble
'existence légalo ! Il serait dans une fau.s posi- Gaudrie, en son vivant mittre cennnier.

tion ti milieu io Montréal, sa nouvelle patrie! En cette v lle, le 30, al tardsidence de son fila, le révd.
au milieu île sus satis à qui il n'a cessé d'tre utile Dr. Dethiune. ltme Bettune, veuve de feu le rêvd. John
ut qui lechérissenit lRethune, géide 83 ans.

bIai. je mnirrèe. Peut-dtre quelque plume plus En cette ville, le 30 mal dernier, Mathilde, enfrnt
éloquente défendra mieux sa cause. ieureux si de M. Cyprien Lafreire, igée dle 4 as.
en élevant la faible voix, je puis animer les au- A St. Lin, le 19 mai dernier, Félis Méinard, écuyer,

Ires àtlui tmeigner tout ce que nous lui devonrade médecin, après une maladied quelquesjourseseulement.

récompense et d'amour.

Montréal, a juin i S16.

i ETATS-UNIS.
Des nouvelles arrivées nujourdhui des Etats-

Unis. dout disent qu'aux deruères dates le Géné-
ral Taylor marchait sur Maltamors. Une panique
générite a.succédénà la la dmoti essuyé par tes
genénaux Amprnîlia et Arista les 7et 8 mai.

" Oi rncontart que tes généraux s'taniont enfuis
a piel. ri travers les halliers ou caparral, et que,
tout en fuvant, ils s débarassaientic ut lutrI ia-
bits, d10 faon rgr'ils étaient arrinés preque touit nus
sur lat rive du Riuo-Grande, qu'ilsavaient travtrs
à la nace. L'ne centaine rde mexicini 'taiet
nvé4 n suivit leurs g ééraux dans ce c'henin

piérilleXu. Par sumte de cette painique, les restes
de l'armée mexicaine, s'élevant à environ deux
rmille hommîaes, fariainiit l'aenIifs préparati fs, le 16
mai. purevacuer Matamros et gagnier Sai-Fer-
nndol, situé 3.10 lieues pils loin.

Le grnéral Smithu et ses trupes s'étaient mis
eunmarche poaun rave'rser te Rirando en face

do l'ile île Blea-Chica, situeo à stn embouchure;
de là, ils devaient 'tinmoter lt lngir du territoire
mexicain, et fonner leur jonionu uave le gôonrnil
Taylor dont le passar devait tre protéel, nia le-
soin, par lec:nuîum du fort r mrwn. C'est le nom
qui a été donné at fort. laptis préedeninent du
nom du ténéri Tuvior. Le fint de la Iointe-lsa-
belle a aleent changé soir premier nom en ce-
lui de fort Polk.

" [a friuatm Rian et le ntutamet'r tisissipi
s'éaiu'nIt d ijgis vers lra-Cruz pour erfnrer
le blocuîs.

" On eit <1ue is évinen nurc'heînt au ps
le course, or qune les destins dul Mexique sont dès
a préent décid.s.

Une correpoitnlance le Mexico, publiée par le
IIerald de lutdre. du 6 mai, annonce que le gou-
vernoment de Parédès a fai îfliciellement nppel ré
intervention de 'An4loter ' !a Frncu'. pour

eumpêclher la Califntie de tomber intre '. isainus
des anuériCaLirns, et qtue les mexicains comtiduit
sur l'intervention de ces deux puissances comme
sur une chose certn."

OPPoStriONs.-Le bruit court que les deux
ligies de bateauxa a pseurentre Québe ettMont-
réal vont s'unir, et que par huite de cette union
qui recustituertit l'a'ietn mtonoi'. notre digne
contoteyen, M. Jous RYAN, qu'oun peut juste
ment appeler le père et le soutien de l'opposition
sur notre fleuve, a forné le projet d'un autre
hateau u àvaipeur qui ferait le service entre
cette ille et Montréaul, et qui, marchnnt de jour
et ne nunt, sans arrêter nulle part, desccunlrrait en
8 heures et montertit en 10. Il coüterait
£20,000, et cerait construmit sur le modle du
nouveau steaner John Setever, emplo o entre '
Newv-York et A lbov, e plus fin rarebeu i
existe. Il aurait 245 pie.s dl lislongueur uir le
pont, 31 pieds de hain. et 65 pieds de lareur
totale ; profondeur de cale, 11 pieds ; dia mètre
du cylindre, 75 poucesi longiueur du coup, 8
pieds.-Canadien.

Para Ingunlité des matières, nous smumnes
privés d'insérer un petit article en répionse au
Présilrntu Conseil, etc. Il mne perdra rien
pour atte o.

NAISSANCE.

PAR CUVILIER ET FILS.
Vente étendue de

MARCHANDISES S2CHES.
A UX Magasina des 1 esi , SAP1ED fATIN

2Lprcain le 6, et LUNDII Io 8 du courant, seront
reidus, Ic marchandises en consignatoluns suivantes,
lavoir :

40 balles Indiennes amsorties
5 do Coton Rayé
5 dri tatings, Dams, Drap d'Orléans, etc.

15 vaes otulauX de Cuon
3 balles CoutIl
3 caisses Casimir et Tweed de goât

10 balles Cuton Gria
3 balles Cîton Blanc

Avec un assortimnt général de Marchandises de
Londres, Manchester et Glasgoi.

-Atussi-
15 cuisses Chapeaux de Paille pour Dame
20 caisses Chapeaux dé Soie.

[Pour le compte de, Asunreuirs ou autresintéressés,
endommagées dan le voyage de l'impurtadtle]

1 bille MNoleskinis
4 calase& Chapeaux de Sole.

-Cenditions Lbrales.-
La venteà NVEUF aheures.

CUVILLIEttet FILS.
Muntreal, 5 juin.

SOURCES DE ST. LEON.
ES SOURCES DE ST. LEON, situds a environ 4
milie îe tla R iieuL ont été louées pour

quelques aneIes, pr I soussigné, qui prend la libeet4
d'inuormn ses ams et lepubile qu'il réside sur les lieux,
où il est prt ài recevoir les nyageurs et à expédier l'Eau
MinîraIo t cux qui eni denandlci'nt.

Les upersiiaies sivantes qui ont téi neommcs Agents en
auront constammnucrt à vendre t u Montréal, chea MM.
lmetuns k BAiEAUX t aune Tros-htihére, ehuZ MM.
Laner & CGie; et à Québec, chez I. E. Gurnas.

St. Léoin, 13 mai. JON GRANT.

CITÉ ET DISTRICT DENM TRA.1L.

Bureau des Direcdeurs,
W. Workminn, Président. Franeis Ilineki,
A. ltRoeque, V. Président Il. tliitthtlkinnd,
John E. Mdl.. L. Il. -lolton,
Jacob DelWitt, John Tuy
Josephli turret, Duuaa tann,
P. Dunuienr, Joseph Grnuier,
1.. T. Drummonýaid, Nelson Dyi.
Il. Judaht.

. Mst par le présent donné que jusqu'u avis con-
trair PINTEttET qu payera celte Institlution

Sera de CiNQ 'OUt CENT' sur le. Dépétt d £50 et
nu.deous, 't le QUATItE POUR CENT sur les
DéptU au-de'snna dut cettsotnmne.

On eut ieterir copies les litglen et Réglementse, et
eutre informnnitiouns, en s'adressant aubureau de la lani-
que qunI esttenrt TOtUi L ES .Ii0URS, dc DIX heures a
TIOIS, etidans les soirées des LUNDIS et de SIX a
HUIT.

Par ordre du Bureau.
JNO. COLLINS,

1 ~secrétaire.
A Chnambluy, le 29 mai, la dane de J. A. Poier, Dcreiu de la dqiu' d'pargnte, de la Cité et District

écuyer, a mis au onenn fl lde ontéal, No. .le Gra irue St. Jacques, porte
Au même lieu, le 31, la damine de L. i. J. Mignault, voiinie de 'OItawia fidtl.

écuyer, M D., de tuiot n, a ls au mr oade unlits. julnr 116.

No. 130, RUE XTOTRE-DA.NJE.

PRES DE L'ÉGLISE ANGLAISE,
PELLANT & BERNABÉ viennent d'ouvrir leur Magazin au No. 130, Rue

Notre-Dane; leur fronds se cupose d'une grande 'yariété de Malirchlialdiseastd'Uti-

lité et de Fantaisie. Ils sollicfient particulièrement l'ttention( du pulblic eir leur nssortirment de

nouvenuts et le Chapeaux de Dimuue', d'enfants etc, qui se cuntpose excluivemuent de tout ce

qu'il y te tlenouveau et le pluie i la mode.
Montréal 5Juin 184.

MAISON BEAUDRY & FRERE
124 RUE NOTREDAME,

VIS-A-IVIS L'EGLISE ANGLAISE

T A MAISON BEAUDRY & FRÈRE vient de recevoir son assortiment do printemps, de

]j Marchandises de Fonds et de Gufa, choisies nvec le p il and soin, par un des associés dans

les différentis marchés de France, de l'Angleterre et de l'Ecoe . Ils ont surtout en mains une

belle collection de Tissus NouvEAux, Mousau.ig E nE LAiNE, SorERIEs, RtIANs, FLr.Usn
SenIA.s des Ines, £cu.ulrs, Cîrtras de CaNie, et une grande vtrieté de TAPta de Tu-
rti 3C tXPLtSesIn, .rtplaèt it t pEx. de i.i t

LEs Macinenns île la campagm e troutveront un assortiment très étendut n einp1e •.

Montréal, 5 Juin 18 16.
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